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Monsieur le Président de la Conférence générale, 

Monsieur le Président du Conseil Exécutif, 

Madame la Directrice générale, 

Excellences, chers collègues, 

 

Pour la guerre, (UNESCO) 

 

Parce que tout ce qui a été dit avant nous, et après nous, aura l’importance que 

lui donnera l’analyse des mots, j’ai voulu prononcer mon discours sur de la 

musique, afin d’avoir recours au refrain, pour que le message de ce discours-

chanson soit répété jusqu'à ce que cette salle devienne un écho de l’espoir. 

 

Je le fais aussi pour rappeler que ce lieu est aussi un havre de talent artistique de 

centaines d’hommes et de femmes qui, croyant en l’Organisation, ont fait don de 

leurs œuvres, des œuvres qui ornent ces allées, par lesquelles nous circulons 

avec précipitation, sans nous arrêter, ne serait-ce qu’en signe de remerciement. 

 

Je remercie Martha Gómez, chanteur/compositeur colombienne car c’est à elle 

que je dois ce refrain et ma motivation. De la même manière, je suis 

reconnaissant à ces chanteurs-compositeurs de langue espagnole qui, en 

devenant complices de cette idée, ont contribué à ces paroles. 

 

J’invite les Etats membres du GRULAC, pas à cause de la langue, mais surtout, 

parce que nous montrons et démontrons que nous ne sommes pas en voie de 

développement, mais que nous portons avec fierté le surnom de « Nouveau 

monde » et, en tant que « nouveaux », aujourd'hui, nos pays hissent un drapeau 

blanc, en signal de zone de paix. Mon invitation ne s’adresse pas uniquement aux 
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Etats membres du GRULAC, mais aussi à chacun d'entre vous, présents dans 

cette salle, parce que vous comprenez que nos mots voyagent plus vite sur un air 

de musique, et que ce que nous ressentons, ce pour quoi nous nous engageons, 

ce qui nous convoque, pourra mieux être assimilé par les absents. 

 

Chantons ... il suffira de dire : RIEN !   

 

Pour les enfants, plus d’écoles. 

Comme arme, un pinceau. 

Contre les larmes, les rires. 

Comme bouclier, notre peau. 

Comme menaces... des câlins. 

En guise de guerre, l’Education. 

Plus d’amour pour la Terre. 

Plus de valeur pour le pardon. 

Et pour la guerre, RIEN ! 

 

Pour les murs, beaucoup de portes. 

Plus de silence, pour mieux écouter. 

Plus de soldats dans les Sciences. 

Plus de courage pour aimer. 

Comme enseignante, la planète. 

Pour le présent, cherchons la paix 

Pour les jeunes, des espaces. 

Que nos refuges soient nos foyers 

Et pour la guerre, RIEN ! 
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Pour les promesses, plus d’action. 

Pour enseigner, plus de volonté. 

Pour maintenant, du futur. 

Pour demain, du sérieux. 

Moins de blessures à la Terre. 

Pour un leader, la bonté. 

Que la guerre soit un souvenir. 

Pour la femme, plus d’égalité.  

Et pour la guerre, RIEN ! 

 

Pour la terreur, la voix haute. 

Pour le mal, le pardon toujours. 

Pour les bombes, des fleurs vertes. 

Pour la douleur, va cette chanson. 

Pour la Science, des ressources 

et des occasions pour briller. 

Pour l’analphabète, des lettres. 

Entre nous, seule la paix. 

Et pour la guerre, RIEN ! 

Pour la guerre, RIEN ! 


